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f e v r # r 1873, é tab l i t les mêmes condi t ions d e 
major i t é que «on* le régime d* 1862. 

Après le vote d m lois const i tut ionne l les de 
1875, les même» dispos i t ions ont été conser­
v é e s ; r s t i h œ s par I art ic le 18 de la loi d u 
9 0 novembre 1875 e t l 'art ic le 5 de celle du 
1̂<$ j u i n IMS. C e a t ce dernier article, qui 
fixe aujourd'hui le* condi t ions île major i té 
ain-i que le nombr • de puflrages nécessaires 
pour ê t r e é lu député . 

Cet art ic le définit dans les termes su ivants , 
les condit ions requi.-.- pour être proclame au 
premier timr de scrutin : n .Nul n'est é lu a u 

rremier tour (le scrut in , s il n'a réuni : | 
» la majorité absolue des suffrage* e x p r i m e s ; I 

9* un nombre de suffrages égal nu quart des j 
électeurs inscrits. •> 

Afin <le permettre ue constater si le quart ) 
des suffrages a été obtenu , les p r t i e t s do ivent , 
remettre aax cotnmiasioas de recensement un 
relevé, par <t mmunr du nombre des eleo-
t eurs inscrits, t • reesré est a n n e x e au procès-
verbal de recensement général des votes . 

Os même articie de 1886 décide qu'au deu­
x i è m e tour, la majori té relative- suffit . La 
1er ond tnnr de ternit n n'étant /"is défini par 
la loi « SmiUn ,le Mlotiagi », Ut rotj de» 
électeurs prwent, a» êecoettt four, s« porter 
rah l>l fuir ut sur un citoyen qui n'a pas été 
eandulat <m premier tour. Verne, c e qual i ­
ficatif de bal lottage est impropre a u x seconds 
tours de scrut in . 

A U P L U S ACC 
Le décès du candidat qu i a obtenu l a ma­

jor i t é re lat ive , même s'il s u r v i e n t a v a n t la 
c lô ture du scrut in , n e p e u t profiter au can­
d idat qu i a obtenu le plue d e suffrages après 
lo i . 

!<«. ques t ion d u plut âgé e n oaa d'égal i té 
des suffrages e x i s t e éga lement . 

U n cas qui ne parai t pas devoir jamai s 
s e présenter , é t a i t prévu par l 'art icle 12 d e 
la loi du 2,3 Fruct idor (11 septembre 17t*jj, 
appl icable à l 'é lect ion dea Consei ls . Cet sr t i -
cle porta i t que d a n s le c a s d 'éga l i té d âge , 
le sort déciderai t . 

LE B A L L O T T A C E E S P A C N O L 
A c i t e de notre sys tème , il es t cur ieux de 

montrer le M s t è m e espagnol . 
La loi espagnole du 20 j u i n 1S80 c o n t i e n t , 

sur le cas d ' é g a l i t é des suffrages, des règles 
bien dittérente» des nôtres . Kll» déc ide d a-
Tiord que la commiss ion de recensement doi t 
déclarer é lus les deux candidats qui ont ob­
t e n u le m ê m e nombre de vo ix . L . . lasemblée 
choisit e n s u i t e en tre les d e u x , celui qui doi t 
s iéger , "dans l'ordre s u i v a n t : 1° celui qui a 
exercé le plus souvent le m a n d a t législatif ; 
2° ce lu i qui l'a exercé le p lus longtemps ; 
3° le p lus âgé . B ien e n t e n d u , les raisons de 
décider ne sont pas iflvoquées lorsqu'il e x i s t e 
des protestat ions justif iées au dossier de l'un 
des deux concurrents . E n c e cas , c'est l ' autre 
qui est appe lé à s iéger. 

Après cela , chaque pays e s t ma î t re chez soi. 

C H R O N I Q U E É L E C T O R A L E 

LES ÉLECTIONS LEGISLATIVES 
r C I R C O N S C R I P T I O N D E L I L L E 

Le succès de la candidature de 
M. Georges Ducrocq s'affirme 
de jour en jour. 

• Tendant louti la s emaine dernière , M. 
Georajos Ducrocq, le <audidat d'union répu­
bl icaine o p p o s é , d a n s !a s ix i ème c irconscr ip­
t ion, à M. IJjjb'ed, candidat col lect iv is te ré­
volut ionnaire , a parcouru les cantons de 
Lannoy et de t"yscirij;. Il a été félicite par­
tout e u beau succès qu'i l a remporte au 
scrutin du 24 avril , succès qui sera com­
plété d i m a n c h e prochain , par son é lect ion 
s une f o n e majoriu'-. 

Tout fait augurer un magni f ique résultat : 
l'entrain des républ ica ins e t l 'adhés ion spon­
tanée des cercles radicaux qui, dans les c o m -
munoo, se refusent c n e r g i q u e m c n t à faire 
alliance avec les révolut ionnaires contre le 
républicain de g o u v e r n e m e n t qu'est M. 
i i e o r g e s I >u< < 

L'att itude c*e> part i sans de M. Dubled , le 
soir du ^4 avril, les injures qu' i l s n'ont pas 

urodigùer aun é lecteurs de M. De-
lecroix, députe sortan- aujourd'hui retiré de 
la lutte, a profondément nui à leur candidat . 
Dn cite le cas de p lus ieurs munic ipa l i t é s 
républicaines radicales qui ont eu à se plain­
dre des a g i s s e m e n t - des co l lect iv i s tes trop 
vite fiers îles v i i x g a g n é e s par leur parti au 
premier tour de scrutin. 

Les agricul teurs , les travail leurs de l'in­
dustr ie «I des c h a m p s ne veulent pas avoir 
pour député un h o m m e dont les théories 
révolut ionnaires sont en contradict ion c o m ­
plè te avec leurs propres s en t iment s de su-
g e s s e et de concorde nat ionale . 

Te l l e s Mint les raisons pour lesquel les tous 
l e s républ icains de la s ix ième c irconscr ip­
t ion , s a n s dis t inct ion de n u a n c e s , assure 
ront d imanche prochain le tr iomphe de M. 
G e o r g e s Ducrocq qui , dès aujourd'hui . rc : 

prend son -énergique c a m p a g n e de conféren­
c e s . 

Une réunion radlcats-ooltsctlvlste à Hem 

Les comités des partis radical e: collectiviste 

collectiviste ; un auditeur, l e citoyen Pannecovque 
de Touftlere; Debaisieux, conseiller municipal so-
cisliste de Koubaix. lui succédèrent pour faire, 
tour à tour, un appel, auprès des «lecteurs pré­
sents, au profit de la candidature collectiviste. 

Comme cela ne pouvait manquer, ils daubèrent 
sur le vaillant et sympathique porte drapeau ré­
publicain, M. Georges Ducrocq. 

11 ne s'est produit aucun incident pendant la 
réunion à laquelle mit fin, M. Delecroix. par la 
lecture d'un ordre du jour imitant les électeurs a 
-c ter pour M. Ihibled le 8 mai prochain. 

8" C I R C O N S C R I P T I O N D E L I L L E 

l ie 
parti 

avaient organise un- n union • 
M faveur de M. iJuhled le candidat <l 
socialiste unifié, au scrutin d<- baJiotlagi 
mai prochain Elle a eu lieu, lundi soir, à huit 
heures, dans la boulon.> de l'estaminet de t Ma 
Camparne s, au Petit Larmoy. , 1 in remarquait 
(ras peu de radicaux dans l'assistance. Par initie. 
tout ce que la commun,' compte 'le milit-inu so 
cislistes était présent. Il y en avait aussi un cer­
tain nombre de Lannoy. 

M. Henri Delacroix, l'ancien dépoté de H 6' 
• ^conscription et m-ire d'Hem. qui tut battu au 
1 ramier tour de scrutin, et se désista, comme l'un 
•ait , en laveur d" citoyen Dubleil. fut pror'imé 
président de séance. Il pro»>os a' de lui donner 
conrme aesessenrs deux de ses eullè^ues su Conseil 
municipal. MM Clarisse et Ranehe ce iu i tut 
acespté par les auditeuis. Puis M De'eciuix, en 
quelques phrases et sans grand enthousiasme, re 
cormnan la la candidature de ^eh lui , 
réunions tentes avan* le scrutin d. . a 
ciait sont nom à celui de M G >: te* 
l'honorable candidat républicain, coi 
ton* deex des « représentants de H 
et de la classe capitaliste ». 

MM. ChuHirt. de Ljr . joy; Dubled, 1 

JLE D E V O I R 
11 y a quatre a n s , lorsque les é lec teurs de 

la Se c irconscr ipt ion furent c o n v o q u é s , une se­
conde fo is pour procéder à l 'é lect ion de leur 
député , b e a u c o u p d'entre eux s 'abst inrent de 
voter en prétextant que le d é r a n g e m e n t était 
inuti le , la différence entre les c h a n c e s de s 
d e u x candidats é tant trop év idente pour qu 'on 
pût douter de l ' i s sue de la batai l le . Il e n ré­
sulta pour les deux adversaires et n o t a m m e n t 
pour le candidat républ icain ant ib locard, un 
déchet de Voix cons idérab le sur le premier 
tour. 

Cet te année- là l 'abstent ion fut une faute , 
une faute d' indifférence, une faute de décou­
ragement . 

Pour l 'é lect ion de d i m a n c h e procha in , s 'abs­
tenir serait plu? c o n d a m n a b l e encore , ce serait 
une désert ion , d i s o n s le m o t , un cr ime. D e s 
r e n s e i g n e m e n t s qui nous parv iennent de tous 
les cô tés , c o m m e des cons ta ta t ions des h o m ­
m e s e x p é r i m e n t é s en tact ique é lectorale , il 
ressnrt avec cert i tude que le candidat élu quel 
qu'il soit , ne le sera quia une major i té rela­
t ivement faible. Par c o n s é q u e n t , c h a c u n des 
é lecteurs a le devoir impér i eux d 'expr imer son 
suffrage. Ce n'est pas au m o m e n t où le der-
niei et s u p r ê m e effort de la batai l le va se 
produire, où la c h a r g e va sonner , et la victoire 
tomber aux m a i n s d e s p lus ardents , qu 'un 
soldat c o n s c i e n c i e u x doit la i s ser tomber s e s 
armes . 

Ceux qui n é g l i g e r a i e n t de porter leur bul ­
letin a l 'urne pourraient au l e n d e m a i n du scru­
tin se frapper la poitrine et se dire : c'est de 
ma faute si le candidat que je préfère, et à 
qui j 'aurais voulu confier m e s intérêts et c e u x 
de mon pays n est pas élu. Mais alors , il se­
rait trop tard. 

Voter e s ; une démarche bien peu pénible . 
N e pas l 'accomplir d i m a n c h e procha in serait 
inexcusable . 

T o u s aux urnes ! T e l est le mot d'ordre. U n 
seul builet'D peut déc ider de la v i c t o i r e ! 

E m i l e Dawsane, J » k s Turbot et Gustave Bou­
vier conse i l l e r s g é n é r a u x , et p lus ieurs con­
sei l lers d 'arrondi , - ement . 

E n ouvrant la séance , M. Lepez donne lec­
ture d e s le t tres d e x c u s e s de M M . Alfred Gi­
rard, ««nateur, César Sirot , consei l ler généra l , 
P a u l Debara l le et Henri Mallez , anc iens con­
sei l lers d a r r o n d i s s e m e n t , qui approuvent le 
maint ien de s candidatures radicales au scrutin 
d e ba l lo t tage . M. P a u l H a y e z , sénateur e s t 
part icul ièrement é n e r g i q u e dans sa lettre d'ex­
c u s e s pour fél iciter l e c o m i t é radical de s a 
ténaci té . 

M. Lepez d o n n e lecture du procès-verbal de 
la réunion t enue le 27 avril , par les d é l é g u é s , 
qui a l 'unan imi té o n t déc idé de cont inuer la 
lutte contre les soc ia l i s tes . 

La situation, dit-il. n'est plus la même qu'il 
y a quatre ans. Alors les radicaux ont fait acte 
d'abnégation pour soutenir les candidats socialis­
tes. Aujourd'hui leur devoir est de s'opposer à la 
politique révolutionnaire qui est devenue un dan­
ger pour le pays. 

M. Lepez se déclare convert i à la représen­
tation proport ionnel le par les a r g u m e n t s de 
MM. Po incaré et D e s c h a n e l , et i l propose a 
l 'a s semblée de se prononcer , avant toute autre 
ques t ion , sur cet te réforme. 

A l 'unanimi té la réunion se déclare parti­
san de la représentat ion proport ionnel le . 

L e s deux cand idat s , MM. D a v a i n e et Bou­
vier, c o m m e n t e n t leurs pro fe s s ions de foi, fa­
vorables à la R. P . , et ré so lument host i l es à la 
pol i t ique co l lect iv i s te , M M . H c n n i o n , Jules 
Sirot, Turbot , Cas t iau , de L a u w e r e y n s adres­
s e n t aux radicaux de p r e s s a n t s appe l s pour l a 
cont inuat ion de la lutte. M. Jules Sirot, an­
c ien député , s 'écrie t « I l est t e m p s d'enrayer 
le co l l ec t iv i sme , s i l 'on veut éviter l 'anéant is ­
sement de la France et de la Républ ique . » 

M. Turbot , conse i l l er généra l rappel le que 
dans une réunion à O n n a i n g , M. Melin s 'est 
déclaré part isan de l 'expropriat ion s a n s au­
cune i n d e m n i t é de la propriété industr ie l le : 
« N o u s ser ions d e s l â c h e s , ajoute l 'orateur, si 
nous ne re lev ions pas la tête , et si nous ten­
dions la main à de parei l s adversa ires . F a i s o n s 
voir qu'entre le radica l i sme et le soc ia l i sme , 
il y a un a b i m e , et que c e ne seront pas les 
radicaux de V a l e n c i e n n e s qui le combleront . • 

D e s a p p l a u d i s s e m e n t s frénét iques sa luent 
ces m â l e s paroles , et l ' a s s e m b l é e procède au 
scrut in secret sur le m a i n t i e n des candida­
tures . Par 334 voix contre 3 et 2 bul le t ins 
b lancs , l es candidatures de MM. D a v a i n e et 
Bouv ier sont m a i n t e n u e s . D e s acc lamat ions 
p r o l o n g é e s , des cr is répétés de « Vive la Ré­
publ ique ! > accue i l l ent c e résultat . 

P O U R L A R . P . 
Usa éleqaaata statistique 

L e c o m i t é ex tra -par l ementa i re pour la ré­
forme é lectorale , dont le s i ège e s t à P a r i s , 
21 , p lace de la Made le ine , v i e n t d'établ ir 
pour chaque d é p a r t e m e n t les chiffres de vo ix 
obtenues par les c a n d i d a t s qui a v a i e n t ins­
c r i t la représentat ion proport ionnel le dans 
leurs programmes . 

Ces résul tats s igni f icat i fs montrent c la ire­
m e n t que , dans sa major i t é , le corps électoral 
p a r t a g e l 'av is du prés ident du Conseil sur la 
nécess i té de procéder au p lus t ô t à la réforme 
é lectorale qui entra înera nécessa irement la ré­
forme a d m i n i s t r a t i v e . 

Voic i ces chiffrée : 

Landes 14.651 26.9*7 
Loir-et-Oher 34.030 29.306 
Loire 72,861 40.1C9 
Loire (Haute-) 38.785 21..Joù 
Lone-Int t i ieuie . . 89.181 48.908 
Loiret 40.531 46.139 
Lot at-460 24.434 
Lot et-Garonoe 36.840 27.814 
Lozère 18.016 11.339 
Maine-et-Loire . . . . 69.452 22.112 
Manille 49.272 41.480 
Marne Ô4.8C7 40.301 
Marne (Haute ) 25.086 23.794 
Mayenne 60.606 30.919 
Meurthe-et-Moselle . 6-.2<ù 61.936 
Meuse 26.928 2b.i^8 
Morbihan 60.665 33.3'ib 
Nièvre 4o.588 23.121 
Xord 308.372 94.856 
OU» 62.446 35.200 
Orne 46.023 25 9^7 
Pas-de Calai 109.439 121.147 . 
Puy de-Dôme 47.847 66.206 
PyTénées (Basses ) . . 61.457 42.961 
Pyrénées (Hautes ) . . 21.5fc5 29 431 
Pyrénées-Orientales. 21.766 18.rS5 
Rhin ( H a u t ) 9.139 10.336 
Rhône 88. &70 59.168 
Paône (.Haute) 8.S93 38.811 
tsaône-et-Loire 71.351 67.981 
Sarthe 71.663 T3.163 
Hsvoie 22.691 20.073 
Savoie .Haute-) 19.088 37.582 
Seine 541.621 142.226 
Seine-Inférieure . . . 73.244 60.236 
Seine-et Marne . . . . 49.101 31.423 
Seine-et-Oise 119.640 51.697 
Deux-Sèvres 38 P87 48.287 
Somme S9-481 59.135 
Tarn 64.391 25.702 
Tarn-eÙ3aronne . . 18.834 24.076 
Var 44.378 6.^32 
Vaucluse 36.195 14.816 
Vendée 72.722 2 9 6 8 0 
Vienne 4 0 « 1 43.416 
Vienne ( H a u t e ) . . . . 60.601 27.3r0 
Vosges 73.433 24.415 
Yonne 26.336 38.933 

47687.327 3.202.434 
RBCATITCIATION : 

Pour la B, I* 4.687327 
Contre la R. P 3.202.484 
Douteux 348.589 

I l y a d o n c e x a c t e m e n t e n F r a n c o une 
m a j o r i t é de 1.424.813 suffrages pour la repré­
s e n t a t i o n proport ionnel le . Si l'on t i en t compte 
des d o u t e u x qui se ral l ieront incontestable­
m e n t à l 'avis de la major i té , c'est donc de 
près de c inq mi l l ions d e suffrage» d o n t la 
réforme bénéficie. 

C e s t là un plébisc i te dont le g o u v e r n e m e n t 
e t la prochaine Chambre seront , dè s la rentrée , 
obl igés d e t e n i r c o m p t e . 

Les Ballottages 

Dll'lRTEaEMS 

S M l , 

A VALENCIENNES 
-Nous avons dit que le comi té radical de Va­

l e n c i e n n e s avait déc idé en a s s e m b l é e généra le 
do m a n t e n i r , m a l g r é le b lume de la fédéra-
t ien radicale, les c a n d i d a t u r e , de MM. Da. 
vainc et Bouvier , contre les deux d é p u t é s sor­
tants . .MM. Durre et Mcl in , soc ia l i s tes u: '-
t ir . . L '. réunion était part icul -crcment n< . 
breuse : p r e s <\c trois cent c inquante adh' 
ents s e : ressa ient d a n s la sal le e t sur l'e-.-
ade ; autour de M. Lepez , nncien députe . 

l ient pris p lace MM. Cas t iau , Jules Sirot, 

four Coilre 
Il la 

rroporùuDiclle rriporusnuelle 

Ain - 30.358 47.969 
Ai&no 87.672 40.662 
Allier 67X06 18.757 
Alpes (liasses*) 16.15^ 9.786 
Alpc.s (HauUs-J 9.iw3 13.427-
Alpes Maritimes 20.U31 21.660 
Ardeche 36.799 14.ioO 
Ardennes 48.670 19.668 
Arieye 25.990 25.9al2 
Aubo 36.*J84 23413 
Aude 36.502 38.649 
Aveyron 66.9SM 31.279 
Boucties du Ilhône . . 79.186 26 192 
Calvados 61.821 41.547 
Cantal 24.759 24.165 
Charente 61.725 26.704 
LiMueiue-Inferieuie. 55.592 54.5a0 
Cher 45.512 48.G14 
Corrèze 26.556 36.359 
Corse 6.652 22.79o 
Côte d'Or 47.b24 35.236 
Cotes-du Xord 59.470 59.110 
Creuse 14.833 22.321 
Durdogne 43.744 57.602 
Doubs 24.219 19.034 
Drôme 35.007 33.389 
fcure 28.673 45.973 
Eure et Loir 32.218 26.663 
Finistère 98.023 46.191 
Gard 55.176 39.587 
Garonne (Haute - ) . . 66.623 4 i 6 7 4 
.Gers 26.653 36 477 
Gironde 35.046 62.382 
Hérault 50.488 £3 714 
1 lie et-Vilaine 63.508 35.877 
Indre 49.C48 22 127 
Imrre-et Loir 36.711 42.753 
ls«re 66.266 63.016 
Jura B9.0/1 31.138 

Le éutl Auffray-Piialsvé 
Par i s , 2 mai . — L e due l m o t i v é par l e s 

i n c i d e n t s é lectoraux que l'on connai t , a e u l ieu 
aujourd'hui , au P o l y g o n e de V i n c e n n e s , entre 
MM. Auffrey et Pa in levé , candidats dans la 
ire c irconscr ipt ion du s e arrondissement . 
L 'arme cho i s i e était le pistolet . D e u x bal les 
ont é té é c h a n g é e s au c o m m a n d e m e n t . Aucun 
des adversa ires n'a é té touché . M. Auffrey a 
tiré en l'air. 

Cëséiditurst sëarsllas 
Carpentras , 1 m a i . — L a cand ida ture l ibé­

rale de M. des I snards a été posée aujour­
d'hui et rencontre d a n s tout 1 arrond i s sement 
un exce l l ent accuei l . 

11 se trouvera e n p r é s e n c e de M. Saint-Mar­
t in , député sortant , radical -soc ia l i s te , qui a 
o b t e n u g.923 voix au premier tour, e t de M. 
M a i g r e , soc ia l i s t e unifié, qui e n a recuei l l i 
3 .038. 

4V» garçaa baachar caaëiëat 
Par i s , 1 mai . — On s i g n a l e , à S a i n t - O u e n , 

une nouve l l e candidature , c - l l e d'un garçon 
beucher qui fait déjà la joie de s é lecteurs . S e s 
affiches portent qu'i l es t un g a r ç o n qui ne 
m a n q u e pas de c œ u r . Il a du « s a n g » dans les 
v e i n e s , de la > poitr ine et d u jarret '. » Se s é lec­
teurs sont a s s u r é s d'avoir avec lui le « g î t e et 
le couvert ». Son p r o g r a m m e se r é s u m e d a n s 
sa p r o f e s s i o n de foi. R e n o u a r d e s t « le s e u l 
candidat d u bon peuple . 1 

A Toulon 
T o u l o n , 2 mai . — L e c o n g r è s de la F é d é ­

ration radicale et radica l - soc ia l i s te de la pre­
mière c irconscr ipt ion de T o u l o n a décidé que 
M. Abel , anc ien député , conse i l l er à la Cour 
de N î m e s , serait son unique candidat au deu­
x i è m e tour. M. Abel reste donc seul contre 
M. Maurice Al lard. député sortant de D r a g u i -
g n a n , soc ia l i s te unifié. 

Los iacio'ents 
Montpel l ier , 2 mai. — Ce mat in , quatre 

indiv idus a r m é s ont pénétré d a n s le local du 
c o m i t é de M. L e r o y - B e a u l i e u , en ba l lo t tage , 
d é p u t e sortant. 

Menaçant les personnes p r é s e n t e s , ils ont 
s a c c a g é le bureau. D e là, ils se sont rendus 
à la succursa le du m ê m e comité . On croit que 
les a g r e s s e u r s sont de s a p a c h e s marse i l la i s 
e m b a u c h é s pour la c a m p a g n e é lectorale par 
l e s concurrents de M. Leroy -Beau l i eu . 

Ain . — A Bel ley , M. Marte l in industr ie l , 
républ icain radical, et le docteur Héri t ier , dé­
puté sortant radical, restent e n présence . 

A N a n t u a , l e , trois candidats du premier 
tour, MM. Chanal , député sortant radical , le 
docteur Boccard, conse i l ler généra l , é g a l e ­
ment radical, et N i c o d , soc ia l i s te unifié , 
maint iennent leurs c a n d i d a t u r e ^ Chacun res-

1 tant ainsi S U r se s pos i t ions , le député sortant , 
qui a une avance de 800 vo'ix, doit être réélu. 

Aisne . — D a n s la ir e c irconscr ipt ion ^ c 

Saint -Quent in , par suite du d é s i s t e m e n t pur 
et s imple de M. Frédéric H u g u e s , député sor­
tant, républicain, se trouvent en présence 
l 'abbé l iordron, 5.Û40 voix et M. R i n g u i e r , 
social is te umHé, 7.967 voix.' Le Cercle d é m o 
crat ique radical-social iste d e m a n d e à ses 
adhérents de voier pour M. RinguieT 

D a n s la 2' c irconscr ipt ion, M. D h é r y , con­
sei l ler généra l du Cateiet , radical , 3.814 voix, 
se retire purement et s i m p l e m e n t . Il reste en 
présence pour l e second tour M- Jules D e s ­
jardins , député sortant , l ibéral , 6.362 vo ix , et 
M. D e v r a i g n e , soc ia l i s te unifié, 4.381 voix . 

A S o i s s o n s , la s ituation était la suivante : 
M. M a g n i a u d é , député sortant , radical-socia­
l is te , avait 1.440 voix de majorité sur M. Chê-
nebenoi t , républ icain. M. Chobeaux , socia­
l iste unifié, avait obtenu 1,555 voix . L a Fédé­
ration soc ia l i s te de Laon vient de décider le 
d é s i s t e m e n t de M. Cnobeaux en faveur du 
radical-social iste . D a n s ces condi t ions , le 
c o m i t é qui soutient la candidature Ue M. Ché-
Tiebenoît a déc idé , d'accord avec celui-ci , le 
retrait pur et s imple de sa candidature. 

Allier. — D a n s la 1™ circonscr ipt ion de 
M o u l i n s , M. Ferdinand Gal land, radicaJ-so-
cialtste indépendant , maint ien; sa candida­
ture contre M. Mil le , député sortant, soc ia­
l iste unifié, dont il sera l 'unique concurrent . 
Au premier tour, M. Mil le a e u 5.309 vo ix , 
M. Gal land 2,117. U n autre radical -soc ia l i s te , 
M. B lanc , a e u 1,366 voix , et un soc ia l i s te 
indépendant , M. Barbier , 1.8S0. 

F in is tère . — M. Lajat , candidat l ibéral 
dans l a 2e c irconscript ion de Chàteaul in , a 
retiré sa candidature . 11 ne reste plus e n 
présence que M. D u b u i s s o n , député sortant , 
républ icain de g a u c h e , et M. N i c o l e , radi­
cal-social is te . 

Hérault , — M. Alexandre Varenne , socia-
l i s t c -umhé , qui a é té battu le 24 avril d a n s 
le P u y - d e - D ô m e , a accepté d'être candidat 
au d e u x i è m e tour contre M. Lafferre, député 
sortant de la première c irconscr ipt ion de 
Bézâers, radical-social iste . 

Pyrénées (Hautes ) . — D a n s la ire cir­
conscr ipt ion de T a r b c s , M. D a n g o s , bâton­
nier de l'ordre de s avocats de T a r b e s , can­
didat l ibéral , se dés is te . M. Jacomet , direc­
teur adjoint du cabinet du sous-secrétaire 
d'Etat à la guerre , maint ient s a candidature 
républ ica ine radicale contre cel le de M. 
Dreyt , député sortant, radical-social iste . 

Corrèze. — D a n s la 2e c irconscript ion de 
T u l l e , MM. T a v é , député sortant , radical-
soc ia l i s te , qui a e u 6,713 vo ix le 24 avril ; 
C o m b a s t e t , conse i l l er généra l , radical-socia­
l i s te (4,430 vo ix ) , et Pierre B u s s i c r e , rece­
veur bural i s te , républ ica in-soc ia l i s te (3,200 
v o i x ) , m a i n t i e n n e n t l eur candidature au scru­
tin de bal lot tage . 

M. C h a m b a s , social is te-unif ié , qui a ob­
tenu 1,514 voix , s e retire. 

Hérault . — L'ne dépèche annonce que M. 
Alexandre Varenne n'a pas accepté la can­
didature l ég i s la t ive qui lui avait été offerte 
dans la ire c irconscr ipt ion de Béziers . au 
second tour d e scrut in , contre M. Lafferre, 
député radical-social is te sortant. 

Loir-et-Cher. —l D a n s l 'arrondissement de 
V e n d ô m e , les voix s 'étaient a ins i répart ies 
au premier tour : M. P ierre B e r g e r , député 
sortant), radical , 4 , 5 0 9 ; M. Rivière socia­
l i s te , 5.S54 ; M. Bari l let , r é p u b l i c a i n , ^ , 5 1 4 , 
et M. Jouannet , radical soc ia l i s te , 3,00g. 

M. Jouannet se dés i s t e en faveur de M. 
Riv ière , et M. Baril let maint ient sa candida­
ture c o m m e M. B e r g e r 

Saone-at- Loirs . — M. Pet i t j can . député 
sortant de L o u h a n s , radica l - soc ia l i s te , an­
cien ins t i tuteur , s 'é tant ret iré devant M. 
Henri Maitre. radica l - soc ia l i s te , qui a obte­
n u 9,307 voix, un nouveau candidat v i ent 
d 'ê tre , d é s i g n é pour soutenir la lutte . C'est 
M. T h é o Bre t in , ins t i tuteur à Varenncs - sur -
D o u b s . social is te-unif ié , sou tenu par toutes 
les o r g a n i s a t i o n s soc ia l i s tes de l 'arrondisse­
ment . M. T h é o Bret in a promis de d é m i s ­
s ionner si dans un an de l ég i s la ture la R. 
P. n'est pas votée à l a Chambre . 

Se ine-et -Marne . — A M e l u n , M. Balan-
dreau, député sortant , radical -socia l i s te 
( ? , I 6 I voix) se dés i s te e n faveur de M. D e -
laroue, soc ia l i s te (5.659 v o i x ) , qui res te seu l 
en présence de M. F o r g c m o l de Bos tqué -
nard, anc ien sénateur , p r o g r e s s i s t e (7,347 
vo ix) . 

A Meaux (2e c irconscr ipt ion , que repré­
sentait M. E m i l e Chauv in , lequel ne s'est 
pas représenté ) , M. L h o s t e , social isre-uni-
!i-; (2,043 v o i x ) , voit s e dés i s ter e n sa faveur 

d e u x radicaux-soc ia l i s tes : M M . Barb ier 
( i . 8 $ o v o i x ) , et L a n é r y ( i , 4 4 5 v o i x ) . Il restai 
c a présence de M. L u g o l , républ ica in <4,4oo 
vo ix ) . . , . . . 

A P r o v i n s , M M . Proifit , social iste-uaufie 
(2,23$ no ix ) , et F o u r e y , p r o g r e s s i s t e (2 ,763 
» o i x ) , ae ret irent. R e s t e M . D e r v e l o y , radica l 
soc ia l i s t e , député sortant , $ , 4 » Toix) . 

Y o n n e . — D a n s r a j r o o d i s a o m e n t de Joi-
g n y , M. T o ë s c a , soc ia l i s t e - indépendant 
(2,100 voix) et M. Gui l lard, radica l - soc ia l i s te 
(1,242 vo ix ) , se dés i s t en t e n faveur d e M. 
L o u p , député sortant , radica l - soc ia l i s te . M. 
L o u p vena i t e n tè te d u scru t in , a v e c 7,335 
voix contre 6,697 à M. R o u x , p r o g r e s s i s t e . 
Ce dernier maint i ent sa cand idature . 

D a n s l ' arrond i s sement de T o n n e r r e , M. 
Déport , radica l - soc ia l i s te , (2,322 vo ix ) t e d é ­
s is te en faveur d e M. Jacob , candidat de 
m ê m e nuarnee (2 ,773 vo ix ) . M. P e r r e a u -
lA-adrer, républ ica in , vena i t e o t ê te * * e c 
3,778 voix . 

Charente . — L a F é d é r a t i o n radica le - soc ia­
l i s te de la Charente a d é c i d é que se s d e u x 
c a n d i d a t s , M M . F é l i n e a u et Févr ier , s e reti­
reraient purement et s i m p l e m e n t d a n s l e s 
d e u x c i rconscr ip t ions d 'Anjroulême. T o u t e ­
fo is , la Fédérat ion inv i te les é l ec teurs radi­
c a u x - s o c i a l i s t e s à ne pas porter l eurs suf­
f rages sur les candidats d 'oppos i t ion , M M . 
G u y de C a s s a g n a c - e t P o i t o u - D u p l e s s y . 

M m m e . — D a n s l ' arrondi s sement de P é -
ronne, M. Gontran-Gonnet , républ ica in d e g a u ­
che (2.596 v o i x ) , s e d é s i s t e e n faveur de M. 
M a g n i e z , candidat radical , (10.609 vo ix ) . L e 
candidat l ibéral , M. P a r s y , a eu 9.250 vo ix . 

M. H a x e m a n , candidat soc ia l i s te (1 .685 
v o i x ) , n'a pas encore fait conna î tre sa d é c i s i o n . 

Haute-Carorsne. — D a n s l a première cir­
conscr ipt ion MM- P a u l F e u g a , radica l - soc ia­
l is te , et Paul Def fes , l ibéral , se représentent 
as> second tour de scrut in contre M. B e d o u c e , 
soc ia l i s te unifié, député sortant , d a n s la 2e 
c irconscr ipt ion . 

M. L o u i s Ebelot , avocat , radical , s e d é s i s t e 
en faveur du candidat d u parti radical -socia­
l i s te ; M. Alexandre Mary, soc ia l i s te i n d é p e n ­
dant , s e retire purement et s i m p l e m e n t , et M. 
Gabriel Prévôt , soc ia l i s t e unifié , m a i n t i e n t s a 
candidature contre M. Couderc , d é p u t é sor­
tant, radical -soc ia l i s te , arrivé en tè te au pre­
mier tour. 

T a m - e t - C a r o n n e — D a n s l ' arrond i s sement 
de Montauban . MM. Terrieux et B iron 
s 'étant d é s i s t é s l 'un et l 'autre en faveur de 
M. Capéran, candidat de concentrat ion répu­
bl ica ine , il ne reste plus e n présence que M. 
Capéran , député sortant , radical et l e doc­
teur Bor ies , candidat l ibéral. 

D a n s l 'arrondissement de C a s t e l s a r r a s i n . 
M. Barès s e retirant purement et s i m p l e m e n t 
les deux seu l s c a n d i d a t s sont M. S é n a c , dé ­
puté sortant , et M. F r a y s s i n c t , avocat à l a 
cour d'appel de T o u l o u s e , l 'un et l 'autre ra­
dicaux-soc ia l i s tes . 

D a n s l 'arrondissement de M o i s s a c , M. D u -
four s'étant d é s i s t é , conformément à l ' e n g a ­
g e m e n t réc iproque contracté en tre lui e t s o n 
concurrent , le docteur D u p u y , la lutte s e 
trouve c irconscri te entre le docteur D u p u y , 
radical-Social iste , et M. Arnal , a n c i e n d é p u ­
té, nat ional i s te . 

Var. —. D a n s la 2e c irconscript ion de T o u ­
l o n , le l ieutenant Cami l le Jean et le doc teur 
Char les -Roux se ret irent , ne l a i s san t q u ' u n 
seul candidat radical -soc ia l i s te , M. Coreil , e n 
présence d u socia l i s te unifié , M. Pierre R e -
naudel . 

D a n s la ire c irconscr ipt ion de T o u l o n , l e s 
candidats Armand Janet , A u g u s t e Ch a în a s , 
R e n é Joss ier et D o m i n i q u e Joss i er . se sont 
retirés. Il ne reste en présence de M. Maurice 
Allard. soc ia l i s te unifié , que M. Abel , a n c i e n 
d é p u t é radical- Mais un certain nombre de pro­
tes tata ires m a i n t i e n n e n t la candidature de M. 
Colombani , ouvrier retraité de l 'arsenal , con­
sei l ler généra l . 

D a n s l 'arrondissement d e D r a g u u r n a n , M. 
Pasca l d'Aix se retire, conv iant ses é lecteurs 
à faire l eur devoir de républ ica ins , e n t r e l e 
candidat unifié. M. G u s t a v e Fourment , et ce lui 
de la fédération républ ica ine , M. J o s e p h Gu-
bert. p r o p o r t i o n n a l i t é c o m m e M. Fourment . 

D r ô m t . — D a n s la 1™ c irconscript ion de 
V a l e n c e , M. L o u i s D u m o n t , député sortant , 
s 'étant retiré, l es candidats Henry Chalamet , 
maire de V a l e n c e , radical -soc ia l i s te ; R o u x -
Cos tadau , inst i tuteur révoqué, soc ia l i s te un i ­
fié, et Bruyère , candidat de l 'Act ion LibèTale, 
restent en présence . 

D a n s la 2* c irconscr ipt ion d e V a l e n c e , le 
docteur Gazet e t M. Pomaret , unifié, s 'étant 
ret irés , M. Char les Chabert , député sortant , 
reste seul candidat . 

Vauc luse . — On sait qu'il n 'y avait p a s 
m o i n s de 52 candidats à la députat ion , d a n s 
la c irconscript ion d 'Av ignon . Le banquier 
Jacques Stern, radical -soc ia l i s te , et tous l e s 
autres candidats de la minor i té , te ret irent , 
à A v i g n o n , et une nouvel le candidature est o p ­
posée à M. Pourquery de Bo i s ser in , ce l le de 
M. Henri G u i g o u , radical , maire d ' A v i g n o n . 

S a m t - D e n l s (5e c ire , , N e u i l l y - B o u l o g n e ) . 
— M. L a g n e a u , maire d e B o u l o g n e , candi ­
dat d'union républ ica ine , v ient de se dés i s t er 
en faveur de M. L. Prache , p r o g r e s s i s t e , dé­
puté sortant du 6e arrondi s sement de Par i s , 

Dernière Heure 
DE MUS C0RRESP0MOAMTi> PARTICULIERS t PAR HL SPÉCIAL 

L Aviateur Paulhan reçu 
I FAutomobile-Club de France 

DsssséJrs du aalnistrs os la Cuerre 

Par i s , 2 mai . — P a - i l l a n aecoaapsgiM de 
Bei ri F a r m a n . a é t é re«;-u cet apria-midi a 
'^utoinobile-CI'ih do F r e n e e . l 'ne aasiatasce 
grillante, où on remarquait lier, • s in is tres et 
dea reprv'-»entsntii de» grandes snriétve spor-
l i f m , a fa i t , à l 'aviateur, un esateure i t t nc-
rur I, 

1>arw n» discours on ' i ! a pronom e. le ;̂< o-
rsl Brun, minis tre de la snaarre, a di t . 

PauUian représ*nte toute l'aéromutique. C'est 
rvac des hosatnes comme Im une nou<. pourrons 
lier' le meilleur parti possible dn Osllons d i n -
rehbla, q** s>>u iasaoas construire pour le plu .s 
grand bit* de la défense nationale. 

Cas baHont, nous ne voulons pus y renoncer, 
car Y»nM estimone que ces engins, placés dans à<e 
Bisins enrona (Mies de P»uTh»n, sont rr ix qui 
peuvent actuellement rendre les meilleurs service*, 
•dt tarrs* 

Mais la s«oerW exploit de P iuman ue nous 
fétosts tous K L nos*» permet précssauieut d'envi 
sasjar, ave «ri 1 uni» le moment où le plus I. uni 
rfa* l'air « . réalisé las progrès née essai r u pour 
earver à son w>«j en ligne. 

L e min . :•• a terminé par c e s p a r o l e s ' 
Au nom "•! l'armée, je lève mon verre, de 

grand mur à PaaUsan, i* triomphateur si jus-
teawat (été de Ps>rs*r?« Londres Mafuhestar ; à 
Jlasin Farman. la enaatructtur, «t au progrès cha 
que jour plus grand de l'aéronautique. 

LA CRÈVE des INSCRITS 
Centra tas repris sis Justiee 

Marse i l l e , a saai. — Par sui te du mauva i s 
t e m p s qaatiojiies courriers sout arrivés avec 
d u retard. L a préfecture c o m m u n i q u e la 
n o t e s u i v a n t e 

X» préfet, ayant acqina la certitude qu» de» ban­
des •LUIlIl l- l i l «aneoaées de repris de jastsre et 
d'ipaitiiit ci»es*ai*«t s s r las qaaii, se faisant 

Chambres syndica les ouvr ières , un m e e t i n g 
aura l ieu à la l l o u r - e du 1 ravail , o ù M. Vvc-
tot de la C. G. T et divers orateurs pren­
dront la parole sur ,a journée du premier 

——̂———̂  
Manifesta:!"- d employés de commerce à Paris 

Les Incidents 
Puris . ' ,i. tV son-, vers 7 heures , une 

ijusraiit m d'employés d e c o m m e r c e s e ' s o n t 
présentés dans un inaRuiin di nouveautés et 
ont ' («mandé au propr ié ta ire de fermer tous 
les soir» M-S magas ins à i heures Sur le re fus 
opjHfcé. ils ont ttinver^a tons le» é ta lagea . L a 
police in tervenu» a arrote q u a t r e mani f e s ­
t a n t s 

_ do, — n i a s , a donne dea ordres tr.s 
J 5 s à'aa palaue pmtr qu* toute tentative faite 
•SS* cas ISSarves'us e s t» aveim toit i'umédiatemeot 
• S t r a s aéréeen.eiit réprimée. 

C * son* après u n e réunion extraordinaire 
jag Conse i l d 'admin i s t ra t ion , de l 'Un ion d e s 

M grand Congrès eucharistique à Reiras 
Une Isttrs pastorale du cardinal Luço-i 

R e i m s , 2 m a i . — î^e cardinal L u ç o n , arche­
vêque de R e i m s , dans une lettre pastorale 
a d r e s s é e au c l e r g é et aux fidèles de s o n dio­
cè se , a n n o n c e qu'un g r a n d c o n g r è s eucharis« 
ti(|ue aura lieu à R e i m s du 26 au 20 ma , , d a n s 
le but de prendre les m e s u r e s n é c e s s a i r e s pour 
. iss i i icr l 'exercice du culte et .a conservat ion 
de la vie chré t i enne c . n s les p a r o i s s e s par des 
œ u v r e s ca tho l iques . 

X J 3 Q » G-X1.£3X^£]8 
Lss ouvriers Jardiniers de Trouvllls 

Trouvi l l e , 2 mai. — L e s ouvriers jardiniers 
de Trouvi l le se sont m i s en grève . I ls récla­
ment une a u g m e n t a t i o n do salaire ; la jour­
née de douze heures , le repos du d i m a n c h e , 
un salaire supplémenta ire pour cet te journée 
ii le repos n'e^t pa^ necordé. 

L ne bagarre l ' e s l produite c e mat in . L e s 
terrassier» ont déc idé de souten ir l e s jardi-

UN CYCLONE A MESSINE 
R o m e . 2 mai. — Aujourd hui à M e s s i n e , un 

eyc lono .1 renversé une mura i l l e du Pa la i s , 
resté debout après le t remblement de terre de 
JQOS. 

D e s h o m m e s , de s f e m m e s et de s enfants 
qui se trouvaient à ce m o m e n t derrière l e mur 
ont été e n s e v e l i s sous de s décombres . 

On e s s a y a de d é g a g e r l e s v i c t imes , m a i s 
pendant qu'on procédait au s a u v e t a g e , une 
murai l le v o i s i n e s'effondra , empêchant le tra­
vail d e s sauve teurs . 

M O R T A C C I D E N T E L L E D ' U N S O L D A T 
A P 0 N T - A - M 0 U S S 0 N 

N a n c y , 2 mai . — S a m e d i mat in , le 12e dra­
g o n s s 'exerçait au c a m p de Pont -à -Mousson , 
l o i s q u e le capi ta ine l ' ebosq ordonna au maré-
cha l -des - log i s l iu l tos d'exiter le cheval de son 
voisin qui n'ét:.it pas a l i gné . Le sous-off icier 
se s, rvit pour c t !à de son sabre; I » bête ,-e 
ephra et la pointe d u sabre vint atteindre le 
cav.-'ter au flanc, lui perforant le poumon . 

Transporté à !'hôpital celui-ci expirait le 
soir à 0 h e u i e s . L i v i c t ime se n o m m a i t Thirv 
et ert or ig inaire de Saônè-et -Loire . 

L e co lone l a puni de \ _, jours d'arrêts de 
l i g u e u r le c a p i t a i n e ; le généra l de br igade 
Cltertils es t d e s c e n d u VIT l es l ieux pour faire 
une enonéte . 
Q U A T O R Z E M A I S O N S D E T R U I T E S PAR 

U N I N C E N D I E 
Chambéry , - mai . — U n h a m e a u ent ier de 

quatorze m a i s o n s , dépendant de la c o m m u n e 
de la C h a p e l l e - B l a n c h e a é té détruit par un 
incendie . Il n'y a pas de v ic t imes . 

ENCORE UN AVIATEUR BLESSE 
Barce lone , 2 niai. — L'av iateur français de 

Les s eps effectuant un vol à une g r a n d e hau­
teur, a fait une chute et s'est b l e s sé l égère ­
m e n t au v i s a g e . L'apparei l a é té g r a v e m e n t 
e n d o m m a g é 

M. R 0 0 S E V E L T EN D A N E M A R K 

Copenhague, 2 mai . — M. Koosevelt es t ar­
rivé. Il s'est rendu e n vo i ture au château 
avec le prince hér i t ier . 

Les J o u r n a u x de Paris 
de mardi mat in 

Paris, mardi, 3 mai. 
LE t * MAI 

De. l s Libre Parole; 

• En v e n t e on ne s a v a i t être plus prévenant, 
ni plus amiable nom- la défense du capital. 11 
s'aftusait de fournir à MM. lirisnd, Millerand 
et V iviani. un prétexte de salut social à la veille 
des élections de ballottage. Et si ce n'est pas 
cette raison, laquelle raieon est plausible? Les 
siniruliers promoteurs de la manifestation noue 
en donneront-ils une autre alors qu'ils n'eu ont 
propos» aucune dans les deux mémorables cir 
constances que j'ai rappelées. » 

M M . C A I L L A U X E T B R I A N D 
D e l'.lcfion.-
« Opposer M. Caillaux à M. Briand. ce peut 

être un peu habile pour l'opposition conserva­
trice; mais il faut q u e l l e saotie bien que ce n'est 
qu'un jeu entre le rapporteur de la héparetion 
anticléricale et le ministre de la réforma fiscale. 
Il ne peut y avoir d opposition politique, m^is 
une commune émulation pour la meilujure e: la 
plue juste mise en œuvre dai protrramme non en­
core réalisé de la .République laïque et sociale.» 

LA C C . T . 
Du Gaulai*: 

« La C. l». T. est une perpétuelle menace pour 
notre état social : il faut la suprimer, niture le 
pk<l sur ce foyer de mai faisane» et sans se préix -
cuper ues criaillerles de ceux qui en vivent, en 
t:.ploitam la clause ouvrière arijkté o qui souf 
uent lo feu et poussent à la rêtolie. 11 y a trop 
longtemps l u e dure l'effroyable crise ouverte par 
le- nijjietirs de grèves révolutionnaires et il est 
temps, '-TUUU temps d'en finir, s'il le fait manu 
attlitarl. 

«Le J mr viendra on les soldats éirarés par une 
uses j u t e et aDomlnable propagande, refuseront 
je prêter «saln-torte au g-ouvemi-meun contre les 
•rudicaU soulevés tl est bon de combattre l i s 
effets, niais fl serait mieux de suppriun r les 
caus*«. • 

WmM RÉrjiiraibs 
Le Crime de la rue des Postes, à Lille 

LE V O Y A G E D E F A V I E R 
L e transfert du cr iminel e s t un fait s a n s 

précédent dans les a n n a l e s judic ia ires . 
D e p u i s son incarcérat ion, Kavier, ne s 'est 

pas départi d 'une g r a n d e conf iance e n l ' i s sue 
de son procès et ceci ressort du l o n g entre­
t ien qu'il eut d i m a n c h e de son v o y a g e à 
P a r i s , avec s e s g a r d i e n s . 

Fav ier était de fort b o n n e h u m e u r , i l s e 
Baissait ques t ionner sur son cr ime dont il rap­
pelait à nouveau lc^ différentes phases . 11 s'est 
a t taché à prouver qu'en dépit d e s a p p a ren ces 
contra ires , il n'avait pas prémédi té l ' a s sas ­
s inat . 

L ' a r g u m e n t qu'il fournit est celui-ci : 
L e garçon de recettes qui l 'avait v is i té le 

mat in , avait été prié de repasser vers midi. 
Or. à i c t t e heure , sa f e m m e étant au l o g i s , 
Favier ne pouvait frapper sa v ic t ime. S'il avait 
eu l ' intention de commet tre une a g r e s s i o n , il 
eut d e m a n d é à T h a i n de se présenter devant 
lui pendant l 'absence de son épouse qu'i l sa­
vait devoir se rendre chez le dent i s te . 

L'on sait rependant c o m b i e n les constata­
t ions fa i tes pendant l ' instruct ion détruisent 
cette façon de voir. 

B i en qu' informé par son défenseur qu'il de­
vai t subir prochainement l ' examen des psychia­
tres . FoviBF ttc-..» attéiidaui. *>a* à ê t r e - e n « l y s i 

à Par i s . Aussi , lorsque le gardien chef de la 
prison v int le révei l ler , d imanche mat in , le 
provenant d'avoir à se m e t t r e <n tenue de 
v o y a g e , 1 assassin s i m a g i n a qu il al lait ê t r e 
dir ige sur D o u a i . C'est coiffe d une casquet te 
e t v ê t u d un ample pardessus, qu il qu i t ta la 
maison d'arrêt. 

A la gare , l a réquis i t ion du wagon où de­
v a i t prendre place F a n e r , a v a i t é lu la i t e a u 
nom d 'Anto ine Lecat , pour ne pus évei l ler la 
c-urio«it*j du personnel . 

D è s que le convoi qui l ' emmenai t se fut 
ébranlé , l es g e n d a r m e s qui l ' accompagna ien t 
lui offrirent que lque nourriture ; une tartine 
beurrée et des œ u f s durs. L ' a s s a s s i n accepta 
ei m a n g e a de fort bon appét i t , puis , il e n g a ­
g e a avec s e s g a r d i e n s la conversat ion dont 
nous fa i sons ment ion plus haut. 

Aux arrêts du train, l 'assass in se montrait 
inquiet , surtout lorsque quelque voyageur 
n'ayant p a s remarqué la ment ion • Réservé » 
g a g n a i t le marchep ied du compart iment se 
d i sposant à entrer dans la voiture. 

S ' i m a g i n a n t que sa présence avait é té si­
g n a l é e , il tentait de se dérober aux regards 
d es i m p o r t u n s en relevant le col d e son par­
d e s s u s et en rabaissant la visière de sa cas ­
quette sur les yeu 

A A m i e n s , no tamment , la tranquil l i té du 
prisonnier fut a s sez troublée , car le convoi su­
bit un arrêt p t o l o n g é par suite d'un change ­
ment de voie. 

Le va-et-vient des v o y a g e u r s l ' inquiéta vi­
s ib lement . 

Malgré les précaut ions pr ises , l 'arrivée de 
l ' a s sas s in à Paris ne p a s s a pas inaperçue. Los 
v o y a g e u r s qui avaient e u vent, en cours de 
route, de Pidenrtté de l ' individu que renfer­
mait le mys tér i eux compart iment , se m a s s è ­
rent, à l'arrivée du train, autour de la voiture 
pour en voir descendre le prisonnier . Mais 
Fav ier descendi t à contre-voie. 

O n lui fit prendre place d a n s un taxi-auto 
qui partit à v ive allure vers la prison d e la 
Santé , d'où il fut d i r igé peu après sur la 
Conc ierger ie du Pa la i s de just ice . 

Quant aux mot i f s qui poussèrent le Parquet 
de Li l le à déroger aux r è g l e m e n t s qui veulent 
que l ' incu lpé s u b i s s e l 'examen mental d a n s 
le l ieu où le cr ime a été c o m m i s , nous n 'avons 
pas à le» e x a m i n e r ; contentons -nous d'enre­
g i s t rer qu 'aucun précédent n'a é té créé . 

D ' a u t r e part , il es t permis de se demander 
pourquoi on a remis à l'assassin, à son départ 
de la maison d'arrêt, tout o s qui lui appar­
t e n a i t : habita, argent , vo ire même bijoux. 

S i F a v i e r doit revenir , pourquoi donc lui 
avnir confié ce dernier bien qu'i l deva i t to ta ­
l ement retrouver à son retour.. Ces «-cotée d e 
l ' a i l a n o paraissent bien mystérieux.. 

L ' A F F A I R E M Y S T E R I E U S E 0 H E L L E M -
M E S > — A son arrivée d a n s la c o m m u n e , l e 
Parquet de Li l l e , représenté par M. H o u e i x , a 
réquis i t ionné une voi ture dans la c o m m u n e 
pour transporter le cadavre à l ' a m p o i t h é a i t e 
de Li l le , où M Dut i l leul , m é d e c i n - l é g i s t e , pra­
t iquera l 'autops ie mardi ma t in 

TO N O Y E A D ' J N K E S Q U E . - On a re­
tire de 1 eau. dimanche soir, à onze heure», le ca­
davre du jouua douanier, Ken* I t e n u , 2» an* 
célibataire. On croit oue le mallieuranz préposé 
est tombé à 1 eau en trébuchant contre une amarre 

VOL D I X A T T E L A G E A H E R S B K t " ^ L T B 
measager de la localité, M. Jules Lesnagnol. avait 
fait sa tournée habituelle samedi dans la joarnéa 
dans le canton de Pont-s-Marcq, avec une voiture 
attelée d'un jeune cheval poney aleaan. Son ser­
vice terminé, le messager reprenait v a n d ix 
heures et demie ls ohemiu de Barsse. Arrivé 4 
Avelin, il entra dans an cabaret, laissant seul 
pour un instant son attelage sur la route. Le 
messager «'avait fait qu'entrer s i sortir. Asssst, 
sa surprise fut-elle grande quand, à sa sortis des 
débit, il constats la disparition de son cheval e t 
de sa voiture 

M. Laapasjuol estima ls préjudice qui loi e s t 
causé par ce vol à un millier de francs environ 

Cotons Américain» 
New-York, a «soi. 
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L E S V E N T E S DE L O N D R E S 

L o n d r e s , 2 mai . — E n c h è r e très aniroésa 
et prix très f e r m e s pour t o u s les s e n t e s . 

B U L L E T I N M E T E 0 R 0 L 0 C I Q U E 
as. RftUBAIX. luudl. « na i îet» 

î h. soir. fc> an-Otma» <kt tfso< Têt», fartas*, 
' Heurts, w au «juras o, aéro. Mb ««naàâZ 
B heures, r au-dessus de rerc 185, r y i a J ï J ^ 
Minait, r i t s n u éo j é a p ^ W ^ a i s a l l ? 
» U, ssaxin. r au-dsaania de sépo, » , —jf- ï 


